
Dénomination de voies

M. FOUSSERET, Maire, Rapporteur : Il est proposé au Conseil Municipal d’adopter les

dénominations de voies suivantes :

I - ZAC Les Hauts de Chazal

L’organisme NEOLIA met en location, à partir du 17 novembre prochain 40 logements locatifs sur la

ZAC des Hauts de Chazal. Les voies déjà dénommées dans ce secteur honorent des médecins et des

personnes du monde médical. Il est proposé de dénommer comme suit les nouvelles voies de dessertes

de ces bâtiments :

Maria MONTESSORI (1870-1952) - médecin et pédagogue italienne, philosophe, créatrice de la

première Maison des Enfants.

René LAENNEC (1781-1826) - inventeur du stéthoscope, outil essentiel de la clinique, médecin

nourri de la culture des Encyclopédistes.

François-Xavier BICHAT (1771-1802) - originaire de Thoirette-en-Bresse dans le Jura, médecin

biologiste et physiologiste. Il a publié trois ouvrages dont un traité d’anatomie générale appliquée à la

physiologie et à la médecine. Chirurgien à l’Hôtel Dieu, il considérait la chirurgie comme une base

essentielle de toutes les connaissances médicales.

Charles BRIED (1922-2007) - pionnier bisontin de la psychologie scolaire, il a créé en 1959 un

centre de formation de psychologues scolaires rattaché à l’université, donnant ainsi à Besançon un rôle

majeur dans le développement d’une psychologie au service du monde éducatif.

Angélique-Marguerite DU COUDRAY Le Boursier (1712-1791) - sage femme des lumières. En

1759, pour joindre la pratique à la théorie, elle a écrit un manuel d’accouchement et conçu sa fameuse

«machine» de démonstration qui permet aux élèves de s’exercer sur un mannequin.

II - Quartier de Palente

Par ailleurs, suite au réaménagement du secteur «Scaremberg» dans le quartier de Palente, il est

proposé de dénommer la nouvelle voie qui déssert les immeubles neufs :

Marcelle de LACOUR (1896-1997) - née à Besançon, musicienne au talent d’exception, a été de

l’entre-deux guerres au début des années soixante-dix, la plus grande claveciniste française ; concertiste

internationale, elle a également créé la classe de clavecin au conservatoire national de Paris en 1955.

«M. LE MAIRE : On a essayé d’être paritaires, je crois même qu’on y est arrivé. On est même plus

que paritaires là, donc on commence à rattraper un peu de notre retard.

Mme Martine BULTOT : Je voulais faire remarquer que j’ai connu l’époque où les femmes du

Conseil Municipal tempêtaient sur le fait qu’il n’y avait que des hommes dans les dénominations de voies.

Là effectivement sur 7 noms proposés, il y a 4 femmes mais j’avais une question à poser, c’est au sujet de

Madeleine GEBELIN épouse BRES, est-ce que c’est la même personne qui a aussi une rue aux Tilleroyes

et là on l’appellerait Madeleine GEBELIN au lieu de Madeleine BRES ?

M. LE MAIRE : Je ne sais pas, c’est vérifié par le service du Plan. On va donc mettre celle-là entre

parenthèses pour vérifier.
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Comme dit Benoît CYPRIANI, l’avantage d’une femme c’est qu’on a deux noms, on peut donc avoir

deux rues. Cela dit, ce n’est pas impossible qu’il y ait là une erreur. Je remercie Martine pour sa vigilance,

on va vérifier. Je propose que la rue Madeleine GEBELIN épouse BRES pour l’instant on la mette entre

parenthèses».

Après en avoir délibéré, le Conseil Municipal, à l’unanimité des suffrages exprimés, décide

d’adopter les dénominations de voies proposées.

Récépissé préfectoral du 20 novembre 2008.
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